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n L'Etat islamique a officiellement annoncé la mort de son porte-parole, Abu 
Mohammad Al-Adnani, dans la Province d'Alep (30 août 2016). L'annonce comportait 

des menaces de vengeance. En Avril et Mai 2016, Abu Mohammad al-Adnani, considéré 

comme le numéro deux de l'organisation, était derrière la campagne appelant les 

partisans de l'Etat islamique en Occident à mener des attaques contre des civils en utilisant 

diverses méthodes. Cette campagne a inspiré des attaques réalisées dans les pays 

occidentaux au cours des derniers mois. La mort d'Al-Adnani est un autre coup porté à 

l'organisation et la dernière d'une série d'éliminations ciblées menées par les Etats-Unis et 

la coalition au cours de l'année écoulée.  

n Sur le terrain, après la reprise de la ville de Jarabulus (24 août), la Turquie a poursuivi 
son opération Bouclier de l'Euphrate dans la zone à l'Ouest de l'Euphrate. Le but de 

l'opération, du point de vue de la Turquie, est de repousser l'Etat islamique de la zone 

frontalière, d'imposer le retrait des forces kurdes de la zone à l'Est de l'Euphrate, et d'établir 

une sphère d'influence turque. Une force turque (composée de chars et de forces 

spéciales) et une force composée d'organisations rebelles (principalement l'Armée syrienne 

libre) ont continué à nettoyer la zone rurale de Jarabulus, tout en avançant 
simultanément vers l'Ouest et le Sud (tout en affrontant localement des membres de 

l'Etat islamique et des combattants des FDS). Selon des responsables turcs, la force 
turque restera en Syrie et continuera à opérer aussi longtemps que nécessaire, 

jusqu'à ce que la région frontalière soit nettoyée de la présence de l'Etat islamique et des 

forces kurdes.  

n En Irak, les forces de sécurité irakiennes ont terminé la reprise de la ville de 
Qayyarah, située à environ 60 km au Sud de Mossoul. Il s'agit d'un autre coup porté à 

l'Etat islamique et d'une étape importante dans la consolidation des forces irakiennes dans 

la région, qui devrait servir de point de départ pour la campagne contre la forteresse 
de l'organisation dans la ville de Mossoul.  
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Mort d'Al-Adnani dans une élimination ciblée 
n Selon des responsables du renseignement militaire américain, Abu 
Mohammad Al-Adnani, le porte-parole de l'Etat islamique, considéré comme le 
numéro deux de l'organisation, est décédé après avoir été blessé dans un raid 
aérien dans la ville d'Al-Bab, au Nord d'Alep (le dernier bastion important de 

l'organisation dans la région à l'Ouest de l'Euphrate). Des avions turcs opéraient 

dans la région au moment de la frappe aérienne, mais l'identité des avions qui ont 

attaqué Al-Adnani n'est pas claire. Al-Adnani était surveillé par les agences de 

renseignement américaines, et le gouvernement américain avait offert une 

récompense de cinq millions de dollars pour toute information menant à sa capture 

(cnbc.com, 31 août 2016). 

 

 

 

 

 

 

 

 

Abu Mohammad Al-Adnani (Al-Bayan News, 7 janvier 2016) 

n Le 30 août 2016, la Province d'Alep de l'Etat islamique a officiellement 
annoncé la mort d'Abu Mohammad Al-Adnani. Selon l'annonce, Al-Adnani a été 
tué tout en prenant part à des opérations militaires dans la région d'Alep. 
L'annonce a averti que l'assassinat d'Al-Adnani serait vengé (Aamaq, 30 août 

2016).  

n Taha Subhi Falaha, alias Abu Mohammad Al-Adnani Al-Shami, était un haut 

responsable de l'Etat islamique d'origine syrienne. Il a combattu sous Abu Bakr Al-

Baghdadi contre l'armée américaine en Irak, a été arrêté par les Américains et 

emprisonné entre 2005 et 2010. Début 2013, il a été nommé chef des opérations et 

était apparemment aussi membre du conseil de la Shura de l'Etat islamique. Al-

Adnani est celui qui a annoncé la création du califat islamique en Syrie et en Irak le 



3 

162-16 

29 juin 2014. Il était porte-parole de l'organisation jusqu'à sa la mort et a été l'un 
des commandants de l'organisation.   

n En Avril 2016, l'Etat islamique a publié une vidéo en langue allemande dans 

laquelle Abu Mohammad Al-Adnani appelait tous les musulmans pieux à "tuer les 

infidèles : les Américains, les Français et leurs alliés" (Akhbar Dawlat Al-Islam, 16 

avril 2016). En Mai 2016, Al-Adnani a publié un enregistrement justifiant les 

attaques contre des civils. Il y affirmait qu'il n'y a pas de raison de se soustraire à 

nuire à des civils car il n'y a pas de civils innocents dans les pays des croisés : 

"Sachez que sur les terres des croisés [...] il n'y a pas d'immunité au sang, et le 

terme innocent ne signifie rien [...] Sachez que le fait de causer du tort à des civils 

est souhaitable et bénéfique pour nous, car il leur fait plus mal." Il ne fait aucun 
doute que les appels d'Al-Adnani ne sont pas tombés dans l'oreille d'un 
sourd, et ont inspiré des auteurs d'attentats terroristes dans les pays 
occidentaux, en particulier en Europe occidentale.  

 

 

 

 

 

 

 

 
Appel à tuer les "infidèles" - les Américains, les Français et leurs alliés - par tous les moyens 

possibles. La photo du porte-parole de l'Etat islamique Abu Mohammad Al-Adnani apparaît sur 
la gauche (Dawlat Al-Akhbar Khilafah, 16 avril 2016) 

 

La mort d'Al-Adnani est un autre coup porté à l'Etat islamique, dont le haut 
commandement se resserre. Ces derniers mois, l'efficacité des frappes aériennes 

des États-Unis et de leurs alliés a augmenté. Selon nous, cela est dû en partie à 

une amélioration significative de la qualité des renseignements, qui se traduit, entre 

autre, par une augmentation du nombre d'éliminations ciblées de membres de l'Etat 

islamique, y compris de hauts responsables, en Syrie et en Irak. 
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La campagne internationale contre l'Etat 
islamique 

n Au cours de la semaine, la coalition américaine a poursuivi ses frappes 

aériennes contre des cibles de l'Etat islamique en Syrie et en Irak. En Syrie, les 

frappes aériennes ont été concentrées dans les régions de Manbij, Al-Raqqah et 

Deir al-Zor. En Irak, les frappes aériennes étaient concentrées principalement dans 

les régions de Ramadi, Erbil et Mossoul. Le 25 août 2016, des avions de la coalition 

ont mené un vaste raid aérien contre un atelier de fabrication de voitures piégées 

de l'Etat islamique au Sud de Mossoul. En Libye, les frappes aériennes des États-

Unis contre des cibles de l'Etat islamique dans la ville de Syrte ont continué, en 

soutien aux forces du gouvernement de consensus national qui combattent dans la 

ville (Site Internet du Département d'Etat américain).  

Le dialogue américano-russe 
n Le secrétaire d'Etat américain John Kerry et le ministre russe des Affaires 
étrangères Sergueï  Lavrov se sont réunis à Genève pour tenter de parvenir à un 

accord en ce qui concerne la coordination des frappes aériennes en Syrie. La 

réunion a pris fin sans résultats. Les deux hommes étaient d'accord sur un certain 

nombre de questions controversées, mais quelques-unes des questions restent non 

résolues. Selon eux, les équipes d'experts techniques sont restées à Genève pour 

travailler sur les détails des questions controversées (ibtimes.co.uk, 27 août 2016). 

Le ministre russe des Affaires étrangères Lavrov a déclaré que lors de la 

réunion, les Etats-Unis ont donné pour la première fois à la Russie une liste des 

organisations rebelles qui avaient rejoint le cessez-le-feu négocié par les Etats-Unis 

(RT, 26 août 2016).  
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n Principaux développements en Syrie 
 

 

 

 

  

 

 

 

 

 

 

 

Carte de la Syrie (http://www.nationsonline.org) 
 

 

Poursuite des combats dans la région de Jarabulus 
n Le 24 août 2016, la ville de Jarabulus, près de la frontière turque, a été 
reprise par les organisations syriennes rebelles et par une force de l'armée 
turque (composée de chars et de forces spéciales). Le but de l'opération turque, 

appelée Bouclier de l'Euphrate, est de repousser l'Etat islamique de la zone 
frontalière et de prévenir d'autres réalisations des forces kurdes dans la 
région de l'Ouest de l'Euphrate. Les membres de l'Etat islamique à Jarabulus se 

sont retirés de la ville sans résistance significative. Les attaques turques dans et 

autour de Jarabulus visaient non seulement l'Etat islamique, mais aussi les forces 

kurdes opérant dans le cadre des FDS. 1 Les combats à l'Ouest de la zone rurale et 

au Sud de Jarabulus continuent.  

 

                                                
1 A ce sujet, voir notre article (en anglais) du 25 août 2016 intitulé "The Campaign West of the 
Euphrates: Analysis of Turkish Army and Rebel Organizations' Capture of Jarabulus (Initial 
assessment, morning of August 25, 2016)", à l'adresse http://www.terrorism-info.org.il/en/article/21057 
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Droite : Forces d'artillerie de l'armée turque attaquant des positions de l'Etat islamique dans la 
ville de Jarabulus (Compte Twitter de l'agence de presse Anatolie, 23 août 2016). Gauche : 
Forces de l'Armée syrienne libre dans la ville de Jarabulus (Compte Twitter de l'agence de 

presse Anatolie, 24 août 2016) 

n Après la prise de contrôle de la ville de Jarabulus, la Turquie a poursuivi 
son opération Bouclier de l'Euphrate. Les forces turques (composées de tanks et 

de forces spéciales) et une force composée d'organisations rebelles 

(principalement l'Armée syrienne libre) ont continué à nettoyer les environs de 

Jarabulus. Dans le même temps, les forces assaillantes ont progressé vers 
l'Ouest (vers la ville d'A'zaz, au Nord d'Alep) et vers le Sud. Elles ont repris 

plusieurs villages dans des affrontements avec les combattants locaux des FDS et 

des membres de l'Etat islamique. Selon une annonce de l'état-major général de 

l'armée turque, dix autres villages près de la ville de Jarabulus ont été purifiés de la 

présence de militants (Al-Nashra, 29 août 2016). Selon l'observatoire syrien des 

droits de l'homme, plusieurs dizaines de civils ont été tués dans les attaques 

turques (Sohr, 28 août 2016).  

Réactions turques et américaines à l'activité en Syrie 

n Ci-après les réactions de la Turquie et des États-Unis à l'opération en Syrie 

(pour un résumé des commentaires initiaux, voir le bulletin d'information du 25 août 

2016) :  

• Turquie : 

ü Le Président turc Tayyip Erdoğan a déclaré que la Turquie se 

battrait résolument contre l'Etat islamique et les forces kurdes en Syrie. 

Selon lui, l'opération turque dans le Nord de la Syrie se poursuivra 
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jusqu'à ce que le terrorisme soit éradiqué (AFP ; Agence de presse 

Anatolie, 28 août 2016).  

ü Selon le Premier ministre turc Binali Yildirim, les forces turques 
resteront en Syrie aussi longtemps que nécessaire pour nettoyer la 

zone frontalière de la présence de l'Etat islamique et "d'autres 

éléments", à savoir, les Kurdes (Al-Arabiya ; Agence de presse Anatolie, 

26 août 2016). 

ü Selon le ministre turc de la Défense, le but de la Turquie est de 

nettoyer Jarabulus de la présence de l'Etat islamique et d'empêcher les 

forces kurdes de créer une contiguïté entre les deux rives de l'Euphrate. 

Il a affirmé que la Turquie n'a pas informé la Syrie à propos de 

l'opération, mais a précisé que les Etats-Unis et la Russie avaient été 
informés. Selon lui, la Turquie n'a pas demandé aux Etats-Unis d'aide 

dans les combats, mais les États-Unis lui ont fourni un soutien aérien 

(Sky News, 25 août 2016).  

ü Selon une annonce du ministère turc des Affaires étrangères, la 

Turquie attend la promesse des États-Unis qu'aucune organisation 

kurde ne restera à l'Ouest de l'Euphrate. Selon l'annonce, la réponse 

des États-Unis à l'opération Bouclier de l'Euphrate en Syrie est 

inacceptable (conflits news, 30 août 2016).  

• Etats-Unis : 

ü Selon le porte-parole du Pentagone Peter Cook, les Etats-Unis 

contrôlent les affrontements au Sud de Jarabulus, où la présence de 

l'Etat islamique a été éradiquée. Ces affrontements opposent plusieurs 

groupes d'opposition [soutenus par Turquie] et des unités affiliées aux 

FDS. Selon lui, la situation est inacceptable pour les Etats-Unis, 
qui demandent à toutes les parties armées de mettre un terme aux 

affrontements en utilisant tous les moyens possibles (New York Times, 

28 août 2016).  

ü Le secrétaire américain à la Défense Ashton Carter a appelé la 

Turquie à ne pas nuire aux forces des FDS. Selon Carter, les forces 
kurdes (GPJ), qui font partie des FDS, ont commencé à se retirer à 
l'Est vers l'Euphrate (military.com, 29 août 2016). Selon une source 
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américaine anonyme, le 29 août 2016, toutes les forces des GPJ au 
Nord de la Syrie sont passées du côté Est de l'Euphrate (AFP, 29 

août 2016). Nous ne sommes pas en mesure de corroborer le fait 
que les FDS et les forces kurdes ont en effet évacué leurs 
hommes de la région de l'Ouest de l'Euphrate. 

ü Selon Brett H. McGurk, envoyé spécial du Président auprès de la 
coalition internationale contre l'Etat islamique, les combats des 

forces turques en Syrie où il n'y a pas de membres de l'Etat islamique 

sont inacceptables et sont source d'une profonde préoccupation. 

McGurk a clairement indiqué que les Etats-Unis visent à concentrer 

tous leurs efforts sur la lutte contre l'Etat islamique (NBCNews, 29 août 

2016).  

La campagne d'Alep 
n Cette semaine encore, les organisations rebelles ont réussi à maintenir le 
corridor logistique au Sud d'Alep, utilisé pour préserver le contact avec les 
organisations rebelles à l'Est de la ville. Cette semaine, les affrontements étaient 

toujours concentrés sur la zone de l'école technique de l'armée de l'air syrienne 

dans le quartier Al-Ramousah, au Sud d'Alep. Des avions russes ont attaqué la 

zone de l'école (Halab al-Youm, 26 août 2016).  

n Le 27 août 2016, le Front Fatah al-Sham (anciennement le Front Al-Nusra) a 

annoncé que ses membres avaient arrêté une tentative de l'armée syrienne et des 

forces qui la soutiennent d'avancer vers le quartier d'Al-Ramousah (Twitter, 27 août 

2016).  
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Droite : Véhicule blindé de l'armée syrienne dans le secteur de l'école technique de l'armée de 
l'air syrienne dans le quartier d'Al-Ramousah. Gauche : Véhicules de l'armée syrienne touchés 
dans le secteur de l'école technique de l'armée de l'air syrienne (Compte Twitter du Front Fatah 

al-Sham, 27 août 2016) 

Guérilla dans la région de Manbij 
n Même après la reprise de Manbij par les forces des FDS, les membres de 
l'Etat islamique continuent de mener des actes de guérilla dans la zone rurale 
environnante. Selon l'Etat islamique, après des affrontements avec les forces 

rebelles, ses membres ont pris le contrôle de plusieurs villages au Sud de Manbij 

(Halab al-Youm, 29 août 2016). Le 25 août 2016, un terroriste a fait exploser un 

camion piégé dans une zone de regroupement des forces kurdes au Nord de 

Manbij. 20 combattants kurdes ont été tués et blessés dans l'attaque. La Province 

d'Alep de l'Etat islamique a revendiqué la responsabilité de l'attaque (Haqq, 28 août 

2016).  
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Droite : Le terroriste suicide Abu Omar le Kazakh, qui a fait exploser un camion piégé dans une 
zone de rassemblement des forces kurdes au Nord de Manbij. Gauche: L'explosion du camion 

piégé (Haqq, 28 août 2016) 
 

Sud de la Syrie 
n Dans le Sud de la Syrie, des affrontements ont opposé les Brigades des 
Martyrs d'Al-Yarmouk (proches de l'Etat islamique) au Front Fatah al-Sham. 
Les affrontements ont eu lieu autour de la ville d'Ein Dhikr et dans le secteur du 

barrage de Saham al-Jawlan, à l'Ouest de Daraa (SOHR, 28-30 août 2016). Le 25 

août 2016, des médias affiliés à l'Etat islamique ont publié des photos montrant un 

membre de l'organisation effectuant un attentat suicide avec un camion piégé au 

siège des forces rebelles près de la frontière syro-jordanienne (Haqq, 25 août 

2016).  
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Droite : Le terroriste suicide Abu Hafs al-Dimashqi, qui a fait exploser un camion piégé contre 
le siège des organisations rebelles près de la frontière jordano-syrienne. Gauche : Armes des 

rebelles tombées aux mains de l'Etat islamique (Haqq, 25 août 2016) 
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Principaux développements en Irak 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
 

 
http://www.nationsonline.org)Carte de l'Irak ( 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Poursuite des actes de terrorisme et de guérilla de 
l'Etat islamique 

 
n L'Etat islamique poursuit ses activités de terrorisme et de guérilla intensives 

contre les chiites, les forces irakiennes de sécurité, le gouvernement irakien et les 

résidents perçus comme des opposants à l'organisation dans les différentes 

provinces d'Irak:  

• Le 29 août 2016 - Un terroriste suicide a fait exploser une ceinture 
piégée à un mariage dans la ville d'Ein al-Tamr dans le Nord de la 
province de Karbala (le bastion chiite en Irak). Quatre autres terroristes ont 

tiré avec des armes légères et ont lancé des grenades. Les assaillants ont été 
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tués par les forces de sécurité irakiennes. Cent personnes ont été tuées 
dans l'attaque et des dizaines d'autres ont été blessées (Agence de 

presse d'Irak, 29 août 2016). L'Etat islamique a revendiqué la responsabilité 

de l'attaque (Aamaq, 29 août 2016). 

 

 

 

 

 

 

 

 
L'attaque meurtrière menée par l'Etat islamique lors d'un mariage dans la ville d'Ein al-

Tamr (Compte Twitter proche de l'Etat islamique, 29 août 2016) 

 
• Le 30 août 2016 – Plusieurs engins explosifs improvisés ont explosé dans 

des quartiers de Bagdad, y compris dans le quartier chiite de Madinat al-

Sadr. Les explosions ont tué 16 personnes et des dizaines d'autres ont été 

blessées (Al-Nashra, Voix du Liban, Al-Mayadeen, 30 août 2016).  

• Le 28 août 2016 - Onze soldats de l'armée irakienne ont été tués et 16 

autres ont été blessés dans un attentat suicide dans la province d'Al-
Anbar (Al-Jazeera, 29 août 2016). 

• Le 28 août 2016 - Six civils irakiens ont été exécutés par des membres de 

l'Etat islamique dans la ville de Mossoul. Ils avaient été accusés de fournir 

des informations aux forces irakiennes et de collaborer avec elles. Les six 

ont été détenus, incendiés et brûlés vifs. Depuis que l'Etat islamique a pris le 

contrôle de Mossoul (Juin 2014), des milliers de personnes ont été 

exécutées sous divers prétextes, notamment de collaborer avec les forces 

de sécurité irakiennes et avec le gouvernement (Al-Sumaria, 28 août 2016). 

• Le 25 août 2016 - Dix-huit membres de la police irakienne et des milices 

chiites auraient été tués dans deux attentats suicide dans le Nord de 
Ramadi (Dimashq al-Aan, 25 août 2016). 
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• Le 25 août 2016 - Deux civils ont été tués et six autres ont été blessés dans 

l'explosion d'un engin piégé dans la région d'Al-Nu'ayra au Sud-Est de 
Bagdad (Al-Ahed, 25 août 2016).  

• Le 25 août 2016 - Selon l'Etat islamique, deux de ses membres ont déposé 

trois engins explosifs improvisés dans un quartier général des forces 
kurdes (Peshmergas) au Sud-Est de Makhmur (à environ 75 km au Sud-

Est de Mossoul). Ils ont fait exploser les engins, ont ouvert le feu et ont fait 

exploser leurs ceintures d'explosifs. Plusieurs combattants kurdes ont été 

tués et blessés (Haqq, 26 août 2016).  

La conquête de Qayyarah 
n Selon une annonce du quartier général des forces terrestres irakiennes, les 
forces de sécurité irakiennes ont pris le contrôle de la ville de Qayyarah, 
située à environ 60 km au Sud de Mossoul (Al-Nashra, 25 août 2016). Les forces 

d'ingénierie travaillent encore à neutraliser des mines et des engins explosifs 

improvisés déposés autour de la ville par des membres de l'Etat islamique (Al-

Jazeera, 25 août 2016). Pendant les affrontements à Qayyarah, le contre-

terrorisme irakien aurait tué 250 membres de l'organisation, y compris des officiers 

haut gradés, dont un commandant appelé Abu al-Fatuh le Tchétchène (Akhbar al-

Aan, 24 août 2016).  

 

 

 

 

 

 

 

 

Droite : Drapeau irakien hissé à Qayyarah par les forces irakiennes (Télévision Al-Sumaria, 25 
août 2016). Gauche: L'armée irakienne dans Qayyarah (Compte Youtube du ministère irakien 

de la Défense, 27 août 2016) 
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Droite : Soldats de l'armée irakienne à Qayyarah. Gauche : Les résidents de Qayyarah 
accueillant l'armée irakienne (Compte Youtube du ministère irakien de la Défense, 27 août 

2016) 

 
n L'Etat islamique, à son habitude, a répondu à la reprise de la ville de 
Qayyarah en multipliant ses actes de guérilla dans et autour de la ville. Selon 
un rapport de l'organisation, six terroristes suicide ont fait exploser six 
voitures piégées le 26 août 2016, dans des zones de regroupement de l'armée 

irakienne dans et autour de Qayyarah. Des dizaines de soldats de l'armée irakienne 

ont été tués et blessés dans ces attaques terroristes. Le 27 août 2016, trois 
terroristes suicide ont fait exploser des voitures piégées dans des zones de 
regroupement de l'armée irakienne près de Qayyarah. Des dizaines de soldats 
irakiens ont été tués et blessés (Haqq, 28 août 2016).  

 

 

 

 

 

 

 

 
Deux terroristes qui ont fait exploser des voitures piégées contre un rassemblement de forces 

de l'armée irakienne près de Qayyarah. Droite : Le terroriste Abu Najm al-Iraqi. Gauche: Le 
terroriste Abu Omar al-Iraqi (Haqq, 28 août 2016) 
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n La conquête de la ville de Qayyarah par les forces de sécurité irakiennes, la 

purification du ville et de ses environs de la présence de l'Etat islamique et la 

remise en état de l'aéroport à l'Ouest de la ville - tout cela constitue une étape 
importante dans le retranchement de l'armée irakienne dans la région qui 
devrait servir de point de lancement pour une future opération contre le 
bastion de l'Etat islamique à Mossoul. Le ministre irakien de la Défense a 

annoncé que la reprise de Qayyarah représentait la première traversée de la 
ligne de défense de l'Etat islamique dans la ville de Mossoul et une atteinte à 
une source importante de financement pour l'organisation 2 (Site Internet du 

ministère irakien de la Défense, 27 août 2016). La perte de Qayyarah est un 

nouvel échec pour l'Etat islamique en Irak et en Syrie au cours de l'année écoulée. 

Péninsule du Sinaï 
n Les forces de sécurité égyptiennes, avec le soutien de l'armée de l'air, ont 

poursuivi leur lutte contre le terrorisme et leurs activités de prévention contre les 

infrastructures de l'Etat islamique dans la péninsule du Sinaï. Des membres de l'Etat 

islamique ont été tués ou arrêtés, des armes ont été confisquées, et des ceintures 

explosives ont été neutralisées.  

n Deux officiers de l'armée égyptienne ont été tués en se rendant à leur 
domicile à Al-Arish après que des membres de l'Etat islamique les ont suivis et ont 

tiré sur eux (Al-Bawaba, 23 août 2016). L'Etat islamique a revendiqué la 

responsabilité de leur mort (Agence de presse Aamaq, 24 août 2016). Des 

membres de l'Etat islamique ont également filmé l'exécution d'Ahmed Salama 
Hamdan Salama, un employé du ministère égyptien de l'Intérieur à Al-Arish 

(Compte Twitter proche de l'Etat islamique, 26 août 2015).  

 

 

 

 

 

 

                                                
2 Le Nord-Ouest de la ville de Qayyarah abrite un grand champ de pétrole. Au Sud-Ouest de la ville, il y 
a une raffinerie de pétrole, construite en 1956, avec d'énormes réservoirs de stockage de pétrole. 



17 

162-16 

 

 

 

 

 

 

 

Droite : L'exécution de l'employé du ministère égyptien de l'Intérieur. Gauche : La carte 
d'identité de l'employé qui a été exécuté (Compte Twitter proche de l'Etat islamique, 26 août 

2016) 

 

Le jihad mondial dans d'autres pays 
Libye 

La campagne pour la libération de Syrte 
n Au cours de la semaine, les tentatives de compléter la reprise de la ville de 
Syrte des mains de l'Etat islamique ont continué, avec le soutien aérien des 
États-Unis. Selon un porte-parole des forces du gouvernement, les forces sont 

entrées dans les bastions de l'Etat islamique dans le Quartier n°1 et le Quartier n°3, 

qui sont situés au cœur de la zone encore contrôlée par l'Etat islamique. Le 29 août 

2016, le porte-parole a déclaré que Quartier n°1 avait été complètement libéré et 

que seule une zone de la ville restait sous contrôle de l'organisation (cf., le Quartier 

n°3). Selon le porte-parole du gouvernement de consensus national, les membres 

de l'Etat islamique ont déposé de nombreuses mines dans ces quartiers et ont fait 

exploser 12 voitures piégées dans la zone des combats. 

Yémen 
n Plus de 60 personnes, la plupart des soldats, ont été tuées dans une attaque à 
la voiture piégée dans un camp d'entraînement militaire situé dans le Nord 
d'Aden, et environ 30 autres ont été blessées (Al-Arabiya, 29 août 2016). L'Etat 
islamique a revendiqué la responsabilité de l'attaque (Aamaq, 29 août 2016). 

Aden, la principale ville du gouvernement yéménite, est récemment devenue une 
cible de choix pour les attaques terroristes de l'Etat islamique et d'Al-Qaïda. 
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Activités de propagande 
Des fils de membres de l'Etat islamique exécutent 

des otages kurdes 
n Les médias affiliés à l'Etat islamique ont publié une vidéo filmée à Al-Raqqah 

montrant des enfants en uniforme tuant cinq combattants kurdes qui avaient été 

faits prisonniers. Les enfants sont des fils de membres de l'Etat islamique de 

diverses nationalités (Haqq, 26 août 2016). Un des enfants (Abu al-Baraa al-Tunisi) 

aborde les Kurdes, en disant que les États-Unis, la France, la Grande-Bretagne, et 

l'Allemagne ne seront pas en mesure de les aider (Site Internet de partage de 

fichiers, 26 août 2016).  

 

 

 
 

 
 
 

 
 
 

 

Enfants de membres de l'Etat islamique exécutant des combattants kurdes à Al-Raqqah  
(Haqq, 26 août 2016) 

 

n Un autre enfant qui apparaît dans la vidéo a été identifié comme JoJo, un 

Britannique âgé de 12 ans. On le voit dans la vidéo tuant une victime kurde et criant 

"Allahu Akbar." Il y a trois ans, la mère de JoJo, Sally Jones, 47 ans, s'est convertie 

à l'islam. Elle a pris son fils en Syrie et s'est rendue avec lui à la forteresse de l'Etat 

islamique à Al-Raqqah. Là, elle a épousé un Pakistanais, qui a été tué dans un raid 

aérien américain il y a un an. Le père du garçon, dont la relation avec Sally Jones a 

pris fin, a appelé au retour de son fils en Grande-Bretagne (Article de Smadar Perry, 

quotidien israélien Yedioth Ahronoth, 30 août 2016). 


